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Chers frères et sœurs Scouts,

Il est inutile de dire combien je suis consciente de la force symbolique
du fait d’être non seulement la première femme Présidente du Comité
Mondial du Scoutisme, mais encore la première femme africaine. En
fait, je peux parfaitement comprendre que cette nouveauté puisse
surprendre certains d’entre nous, tant elle rompt avec la tradition en la
matière. Rappelons-nous du choc et de la surprise du monde à
l’élection d’un Pape non italien … et pourtant … Cela dit, j’espère que
la majorité de l’opinion publique en général et des Scouts en
particulier, y verra surtout le symbole d’une double ouverture du
Scoutisme Mondial.

Tout d’abord une ouverture en terme de partage des responsabilités:
l’élection d’une femme à la tête du Comité mondial du Scoutisme,
n’est-elle pas l’application la plus directe et la plus significative de la
priorité stratégique no3 visant à promouvoir l’égalité et à partager les
responsabilités entre femmes et hommes dans le Mouvement ?

Ouverture en terme de représentation géographique, culturelle et
ethnique, ensuite. L’OMMS est aujourd’hui devenue universelle, et
chacune de nos 154 Organisations Scoutes nationales, chacune de
nos 6 régions ont les mêmes devoirs et les mêmes droits. Sans la
reconnaissance de cette réalité, il ne saurait y avoir de fonctionnement
démocratique dans notre Organisation mondiale. Or le Scoutisme est
par définition une école de démocratie.

Il m’incombe en tant que présidente du Comité mondial d’assurer la
promotion du Mouvement scout partout dans le monde, comme l’exige
notre constitution; je compte pour cela sur l’appui déterminé et
constant de mes 13 collègues du Comité, mais aussi sur celui des 6
présidente et présidents régionaux qui participent, comme vous le
savez, aux réunions du Comité mondial. Leurs avis nous sont précieux
car c’est aussi à travers elle et eux que le Comité mondial peut garder
les pieds sur terre et se maintenir en phase avec les réalités et
besoins de nos membres où qu’ils se trouvent sur la planète.

Mais, au-delà du symbole d’ouverture qu’elle représente, la position
que le Comité mondial m’a confiée est d’abord une question de
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compétence. J’entends l’assumer pleinement, dans le cadre
constitutionnel qui est celui du Comité Mondial au sein de l’OMMS.

Comme je l’ai déjà évoqué, je vois mon premier devoir – devoir moral
plus encore que juridique – comme étant de maintenir, voire de
renforcer l’unité et l’harmonie du Mouvement et surtout les relations
fraternelles entre tous ses membres, dans la franchise, l’honnêteté et
l’humilité qui caractérisent l’esprit scout.

A cet égard, je tiens à rassurer celles et ceux qui accordent une
importance privilégiée au dialogue avec l’AMGE. Chaque fois qu’il
s’agira de construire ensemble des actions qui apportent un plus à la
jeunesse scoute et guide, dans le respect des choix fondamentaux
propres à chacune de nos deux Organisations mondiales, je serai
toujours prête et cela dans l’esprit des résolutions retenues par la
Conférence de l’AMGE à Manille et celle de l’OMMS à Thessalonique.

J’entends aussi garantir que le Comité Mondial remplisse sans faille
ses fonctions, notamment celles :

- d’assurer le suivi fidèle des décisions de la Conférence
mondiale;

- de promouvoir notre Mouvement dans tous les pays et
surtout dans ceux où le Scoutisme n’existe pas encore ou n’est
pas encore reconnu;

- d’aider les Organisations Scoutes nationales à remplir notre
commune mission;

- de suivre de près les travaux des Commissions qui
dépendent du Comité Mondial, telles que, notamment, Finance et
Support, Méthodes Educatives, Constitution, et d’autres qui
pourront être créées en relation avec la mise en œuvre de la
Stratégie.

J’entends aussi que le Comité Mondial assume sa responsabilité
constitutionnelle, que personne d’autre ne peut exercer à sa place,
celle, je cite la constitution :«  de contrôler la gestion du Bureau
mondial  et d’approuver son budget. »

Dans cet esprit, j’ai la ferme intention de suivre de près la mise en
oeuvre des propositions du Rapport McKinsey que le Comité sortant a
fait siennes, qu’il s’agisse de la gestion du Bureau Mondial par son
Equipe de Direction mieux connue sous le nom de « Management
Team », ou des propositions relatives au fonctionnement et à
l’organisation du Comité Mondial lui-même.
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J’entends encourager les récentes initiatives du Bureau visant à
renforcer l’efficacité opérationnelle de l’Organisation Mondiale et des 6
Régions au service des associations et du Mouvement. Je pense
notamment à l’augmentation spectaculaire du nombre de jeunes
dirigeants scouts de différentes régions du monde invités à venir
appuyer temporairement le travail du Bureau à Genève, ou même sur
le terrain, comme c’est le cas avec l’équipe internationale de soutien
pour la préparation du 20ème Jamboree scout mondial. Le chemin est
long, le terrain est ardu, les obstacles nombreux et les moyens sont
rares. Mais nous ne devons pas fléchir.

Cinq ans nous séparent des grande célébrations qui marqueront le
centième anniversaire du Mouvement Scout.

Je pense que nous aurons également à nous occuper de la
préparation de cette célébration du centenaire du Scoutisme en 2007.
La Conférence mondiale de Sousse en 2005 marquera une étape
décisive dans ce processus. Le Comité mondial et le Bureau mondial
doivent continuer à assumer leur part de responsabilités aux côtés
des scouts britanniques pour mobiliser toutes les forces vives du
Mouvement à travers le monde afin que la devise que nous avons
adoptée « Un Monde, Une Promesse » ne soit pas un vain slogan.

Une de nos priorités, qui est aussi une fonction constitutionnelle du
Comité mondial, sera de trouver, avec la Fondation du Scoutisme
Mondial, d’autres moyens de financement de notre Organisation que
ceux qui sont actuellement les nôtres. Notre principale motivation sera
bien sûr la mise en œuvre de la Stratégie adoptée au cours de cette
Conférence, défi considérable pour nous tous et en particulier pour le
Comité Mondial et le Bureau Mondial dont les moyens sont, vous le
savez, très limités.

Maintenant que nous sommes tous d’accord sur notre mission, notre
stratégie, nos priorités, notre intérêt commun pour des interactions, il
nous reste à renforcer nos moyens pour assurer pleinement nos
objectifs.

A travers et au-delà de ces actions, j’entends promouvoir un
Scoutisme ouvert à tous, dans lequel les femmes, les jeunes et les
personnes de toutes origines pourront assumer pleinement leurs choix
d’être scout. A cet égard je ne saurais terminer sans insister sur le
partenariat tel que nous l’avons défini dans la Charte de Marrakech.
C’est cette solidarité qui permet au Scoutisme de fleurir à travers tout
le pays sans distinction aucune. Que les plus forts acceptent toujours
de soutenir les plus faibles. C’est dans la loi scoute de toutes les
associations nationales.

Je le ferai dans un esprit de service, m’efforçant en tout temps de
penser d’abord aux autres, comme notre promesse nous l’apprend, et
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me souvenant que notre unique raison d’être à tous, sont les jeunes
pour lesquels Baden-Powell a créé le Scoutisme.

J’y ajouterai inévitablement (mais qui me le reprocherait ?) un peu de
la joie de vivre, de la patience, de la sagesse africaines … et pourquoi
pas avec l’énergie de l’équipe sénégalaise des lions de la Teranga.
Certains diront qu’il m’en faudra beaucoup au cours des trois années
qui s’ouvrent devant moi. Je veux bien les croire. De toute façon nous
assumons.

Ce dont je suis sûre, c’est que nous ne réussirons dans notre tâche
qu’avec l’aide de Dieu, dans les mains duquel nous nous plaçons dans
l’exercice de nos nouvelles fonctions, et bien sûr, nous sommes prêts à
relever les défis, à gagner les paris, avec l’aide de tous ceux sur
lesquels nous comptons. Bref, avec l’aide vous tous.

Aux membres sortants du Comité Mondial, je tiens à exprimer toute ma
reconnaissance pour les moments d’amitié, de fraternité que nous
avons partagés et leur dire que quelques soient nos positions parfois
divergentes, retenons l’essentiel : « le Scout est l’ami de tous et le
frère de tout autre Scout ».

A la nouvelle équipe, je dis tout simplement « good luck ».

Je vous remercie de votre attention. Vive la fraternité scoute!

fin


